
Le Seventies

Au cœur du quartier de Porchefontaine, 
un petit bâtiment à un étage, ne man-
quant pas de charme, plus bas que  

les immeubles autour, fait face au square 
Lamôme, la place centrale où se tient le mar-
ché deux fois par semaine. Le café chez Coco, 
appelé ensuite le Seventies, y a malheureu-
sement fermé ses portes il y a deux ans, après 
avoir été repris plusieurs fois sans succès.
Depuis, le propriétaire cherchait à vendre 
les murs ; la ville de Versailles s’est portée 
acquéreur par préemption en fin 2022, au 
prix de 500 000 euros au lieu du double pro-
posé par certains acheteurs privés « pour 
éviter que des investisseurs immobiliers, 
des institutionnels, ne le rachètent à des 
fins locatives et ne privent le quartier de cet 
élément important de l’animation et de la 
vie du quartier ».
L’intention de la municipalité est de le louer 
ensuite à un privé afin qu’un bar ou un res-
taurant convivial continue d’exister à cet  
endroit stratégique. La démarche peut 
sembler louable a priori : les habitants du 
quartier en effet restent attachés à ce lieu, 

et Porchefontaine, qui a tout d’un petit vil-
lage paisible de campagne, a plus que jamais 
besoin de conserver ses commerces, après 
avoir perdu la Poste et la banque.
Ce qui se passe nous semble un symptôme 
révélateur et très inquiétant de la situation 
économique de notre pays. En effet, vu 
l’emplacement et les caractéristiques de ce 
bâtiment (façade bien en vue, logement de 
fonction à l’étage) et malgré des travaux à 
faire, de multiples projets de restauration 
auraient naturellement dû se présenter, 
sans le concours de l’argent public.
Mais finalement les obstacles adminis-
tratifs, les impôts délirants et les normes  
toujours plus contraignantes font que plus 
un seul projet ne peut se monter, le risque  
de faire faillite est trop grand ! Comment 
se fait-il que personne ne se soit présen-
té ? Où sont nos jeunes issus d’écoles  
d’hôtellerie-restauration ? Dans des condi-
tions économiques normales, cette de-
vanture fermée, si bien placée, aurait dû 
leur donner des idées ! Mais dans le pays 
le plus imposé au monde, seuls l’immo-
bilier, la banque et l’assurance sont ren-
tables. Presque 300 000 Français s’expa-

trient chaque année, plus diplômés que la 
moyenne.
Les dépenses publiques dans notre pays ont 
atteint un niveau plus élevé et plus inquié-
tant que jamais. Les prélèvements obliga-
toires s’élèvent à 1 100 milliards d’euros/an. 
Pour ne rien arranger, les prix de l’alimen-
taire ont flambé de 15 % en un an en France 
(tandis qu’ils chutaient de 20,5 % dans le 
reste du monde).*
Rappelons que l’argent public n’a pas voca-
tion à maintenir l’activité économique du 
pays, sauf à basculer dans une économie so-
cialiste. Mais que fait le socialisme ? Il prend 
aux travailleurs ce qu’ils ont gagné pour le 
redistribuer à ceux qui ne travaillent pas 
mais consomment et enrichissent la caste 
des super riches qui se maintiennent au 
pouvoir en promettant le socialisme.

En avant Versailles !
enavantversailles@gmail.com

*source : Organisation des Nations unies  
pour l’alimentation et l’agriculture (FAO)
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UNION POUR VERSAILLES

Au cœur du lien local, les maisons 
de quartier sont une priorité  
de notre équipe municipale

L ’inauguration de la maison de quartier 
des Chantiers achève un processus 
de requalification de l’ensemble de 

nos maisons de quartier et constitue une 
nouvelle étape dans la transformation  
du quartier des Chantiers.

La modernisation des maisons de quar-
tier s’est faite progressivement depuis  
2008. Notre équipe a ainsi successive-
ment réalisé la nouvelle salle Tassencourt,  
complétée récemment par la maison 
de quartier de Clagny-Glatigny, la salle  
de la Rotonde du quartier Saint-Louis et 
enfin, la maison de quartier des Chantiers.

Parallèlement à ces créations, les mai-
sons de quartier de Bernard de Jussieu, 
des Petits-Bois, de Porchefontaine et de 
Notre-Dame ont fait l’objet de rénovations 
partielles.

Ainsi, avec une programmation finan-

cière répartie sur plusieurs exercices,  
c’est l’ensemble de nos équipements  
de proximité qui a pu être rénové.

Les maisons de quartier jouent en effet  
un rôle essentiel de lien social. Elles  
participent à la richesse de la vie locale 
en impliquant l’ensemble des habitants. 
Elles sont au cœur de notre projet de  
ville et sont indispensables à de nom-
breuses associations. Elles accueillent 
tous les publics, enfants, jeunes, adultes, 
seniors et organisent des actions et  
des événements qui permettent à  
chacun de se rencontrer. Repas de quar-
tier, découvertes culturelles, organisation 
de fêtes, ateliers divers, font de ces espaces 
un véritable cœur de ville dans chaque 
quartier.

La maison de quartier des Chantiers 
était attendue depuis des années. Le pro-
jet a été mené en étroite concertation 
avec le Conseil de quartier. Il fait suite à  
une longue liste de réalisations :  
étangs Gobert préservés et transfor-
més en jardin, passage piéton paysager,  

square des Francine réaménagé, exten-
sion et rénovation de la gare, vastes  
bâtiments de bureaux, commerces et  
logements, pôle multimodal, siège  
et ferme en permaculture de Nature & 
découvertes, agrandissement de l’école 
Les Lutins, création d’une piste cyclable 
rue de la Porte de Buc, réhabilitation  
et végétalisation des rues des Chantiers  
et des États-Généraux en 2024… La mo-
dernisation du quartier des Chantiers  
a été menée sans discontinuer depuis 
2008. Une transformation en profon-
deur menée par notre équipe sous l’égide  
de notre maire, spécialiste reconnu des 
questions d’architecture et d’urbanisme. 
Une nouvelle étape s’engage maintenant 
avec l’arrivée de la ligne 18 du Grand Paris 
Express, prévue en 2030.

Nous vous invitons à retrouver l’histoire 
de ce quartier et de ses récentes mutations 
grâce à l’exposition actuellement en cours  
à la maison de quartier.

La majorité municipale
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Vous avez dit transition ?

En écoutant les présentations des rap-
ports sur le développement durable  
par les équipes du maire, pour Versailles 

lors du dernier conseil municipal et, celui 
pour l’intercommunalité lors du conseil 
communautaire qui s’est tenu une semaine 
plus tard, je me dis que la transition écolo-
gique qu’on nous annonce tant n’aura pas 
lieu.

Peut-être que nous ne comprenons pas 
ce mot de la même manière. Ce que je 
constate en tout cas, c’est moins un phé-
nomène de transition que d’accumulation.

Prenons l’exemple de la mobilité. Pour 
convaincre les usagers à basculer vers 
la mobilité douce, des subventions ont 
été accordées. Or parmi les bénéficiaires, 
combien se sont débarrassés de leur(s) voi-
ture(s) contre un vélo ? Ce que j’observe en 
tout cas, c’est la constance avec laquelle 
l’espace public et les places de stationne-
ment continuent à être saturés par l’auto-
mobile.

Nous sommes en train d’ajouter des vélos 
électriques à la voiture. Alors que rien qu’à 
Versailles, des milliers de vélos dorment 
déjà dans des caves et les locaux à vélos, et 
ils ne demandent qu’à reprendre vie.

Par ailleurs, en matière de développement 
durable, s’il y a un sujet qui est souvent oc-
culté, et les rapports mentionnés au début 
ne dérogent pas à cette règle, c’est bien celui 
de la sobriété numérique.

Pourtant les usages et la pollution qui 
y sont associés sont en forte croissance. 
La pollution numérique représenterait 
jusqu’à 2,5 % des émissions de CO2 totale 
selon l‘ADEME, soit l’équivalent du trafic 
aérien au-dessus du sol français. Cette part 
pourrait doubler d’ici 2035. Sans parler du 
phénomène de dépendance créé par les 
smartphones chez les jeunes et les moins 
jeunes.

Face à cet enjeu du numérique, j’espère 
que l’équipe municipale présentera dans 
ses futurs rapports sa stratégie visant à ré-
duire l’empreinte environnementale liée 

au numérique et à prévoir les mesures né-
cessaires pour les atteindre.
Cela permettrait notamment de mettre 
de la conscience dans la mise en service 
d’outils et services d’information dont le 
développement n’est pas toujours justifié 
car ils viendraient là aussi s’ajouter à une 
information qui est déjà disponible sous 
une autre forme (papier par exemple).

Dans une société d’excès, il me paraît sain 
de ne pas contribuer à alimenter la crois-
sance matérielle, par de l’argent public 
de surcroît. Bien au contraire, face à la 
surconsommation et au gaspillage, la vé-
ritable transition, celle qui nous permettra 
de préserver nos ressources, passera im-
manquablement par la sobriété.

Texte de Moncef

Groupe Vivre Versailles-écologie citoyenne
élu.es Marie Pourchot & Moncef Elacheche

contact@vivreversailles.org
www.vivreversailles.org

VIVRE VERSAILLES - ÉCOLOGIE CITOYENNE

« En lieu sûr » à Versailles

On se sent en sécurité à Versailles. Mais la 
ville n’est pas épargnée par le fléau des 
violences intrafamiliales et des agres-

sions contre les LGBT+. Déployer le réseau 
« En lieu sûr » proposé par l’association 
FLAG! n’est pas inutile. Créée il y a 22 ans et 
reconnue d’intérêt général, elle se définit 
comme « l’association LGBT+ des agents 
des Ministères de l’Intérieur et de la Justice, 
Pompiers, Policiers municipaux et ses al-
liés ». Elle est soutenue par la région Ile de 
France et plusieurs autres sponsors.

Outre les séances de sensibilisation et de 
formation des forces de l’ordre, les béné-
voles de l’association déploient un réseau 
de lieux sûrs sur l’application FLAG! télé-
chargeable sur smartphone. Certaines villes 
ont organisé elles-mêmes son déploiement. 
Les commissariats et gendarmeries y sont 
géolocalisés et l’idée est d’offrir un partena-
riat gratuit avec le monde économique (ma-
gasins, entreprises, cabinets médicaux…), 
les services publics (bibliothèque, piscine, 
maisons de quartier…), les locaux associa-

tifs et les écoles permettant aux victimes 
de trouver un endroit sûr pour se protéger  
dans un premier temps avant d’appeler 
la police. Une convention est signée entre 
d’une part l’association qui répertorie le 
lieu dans l’application et d’autre part le com-
merce qui s’engage à accueillir avec bien-
veillance toute personne qui serait victime 
d’agression ou harcèlement de rue, de vio-
lence conjugale, de racisme ou d’antisémi-
tisme et d’appeler les secours. Il n’y a aucune 
dimension politique dans cette convention, 
qui a pour unique objet de s’assurer de la 
bienveillance de l’accueil et de l’absence de 
discrimination.

Les bénévoles chargés du déploiement sont 
allés à la rencontre des commerçants de  
certains quartiers de Versailles. Selon 
l’heure de passage, des commerçants n’ont 
pas été visités parce qu’ils étaient en pleine 
activité ou parce que ce sont des grandes en-
seignes, ils n’ont donc pas eu l’opportunité 
de rejoindre le réseau. De même, il arrive 
souvent que le personnel présent n’ait pas 
autorité pour signer une convention. Il ne 
faut donc pas y voir un refus de leur part ni 

une sélection de la part des bénévoles. Tous 
les commerçants partageant les valeurs 
de ce réseau sont les bienvenus. Il est inté-
ressant que des commerces d’activités et 
d’horaires différents permettent une large 
couverture horaire et qu’ils soient répar-
tis de manière homogène sur le territoire.  
Nous sommes heureux de pouvoir té-
moigner de la qualité de l’accueil réser-
vé à l’initiative et aux bénévoles par les 
commerçants et de constater un taux 
de concrétisation significatif. Leur pré-
sence sur ce réseau national est un atout 
de plus pour l’attractivité de la ville. Il est 
toujours possible d’adhérer au réseau en 
suivant la procédure décrite sur le site  
www.flagasso.com et compléter ainsi le 
maillage actuel des lieux sûrs.

Application à télécharger et à faire 
connaître !

Anne-France Simon
ensemblevivonsversailles@gmail.com

Ensemblevivonsversailles.fr

ENSEMBLE VIVONS VERSAILLES
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RASSEMBLEMENT POUR VERSAILLES

Nous ne pouvons pas attendre  
plus longtemps…

V ersailles ne peut plus attendre un plan 
d’interdiction des substances toxiques 
pour la santé et l’environnement. Alors 

que l’Europe découvre enfin l’ampleur de 
la contamination aux PFAS, substances 
perfluoroalkylées, qui touchent 17 000 
zones contaminées en Europe, les déci-
deurs publics vont à rebours de cette prise 
de conscience. Dans cette ville historique, 
les habitants doivent être protégés des effets 
néfastes des pollutions chimiques, que ce 
soit dans leur alimentation, leur environ-
nement ou leur travail.

Pourtant, de nombreuses villes et terri-
toires s’engagent dans des politiques nou-
velles pour lutter contre l’exposition aux 
produits chimiques, contre l’alimentation 
ultra transformée, contre la pollution de 
l’air, contre les perturbateurs endocriniens. 
Ces territoires sont devenus des acteurs 
engagés dans cette lutte contre les géants 
de l’industrie chimique. Les collectivités 
locales qui luttent contre les perturbateurs 

endocriniens se battent contre les Goliaths 
de l’industrie chimique qui imposent ces 
perturbateurs dans notre environnement. 
Les habitants de Versailles doivent être sou-
tenus dans cette lutte contre la pollution 
chimique.

Les perturbateurs endocriniens, PFAS, néo-
nicotinoïdes, mais aussi bisphénol, phta-
lates, HAP, sont aujourd’hui les facettes les 
plus connues d’une pollution chimique qui 
dégrade notre environnement et la santé. 
Les professionnels de santé alertent depuis 
plus de 20 ans sur l’explosion des cancers 
et leur lien avec l’exposition aux polluants 
chimiques. Pourtant, le commissaire euro-
péen français Thierry Breton freine toutes 
les évolutions réglementaires qui permet-
traient de renforcer la protection des popu-
lations, se faisant ainsi le relais du lobbying 
de l’industrie chimique.

Versailles doit se mobiliser pour exiger une 
révision du règlement Reach (Registration, 
Evaluation, Authorization and Restriction 
of Chemicals), qui constitue l’un de nos 
trop rares remparts contre des pratiques ir-

responsables de certaines industries. Cette 
révision, présentée en avril 2022, pilier de la 
stratégie zéro pollution du Green Deal euro-
péen, a été reportée au 4ème trimestre 2023, 
compromettant son adoption sous la légis-
lature d’Ursula von der Leyen. Cet objectif 
révolutionnaire a depuis été effacé du projet 
de texte, sous prétexte de guerre en Ukraine.

Les habitants de Versailles doivent être 
conscients de l’importance de cette révi-
sion, impérative et urgente, pour lutter 
contre la pollution chimique. Alors nous 
vous invitions à signer avec nous sur https://
framaforms.org/signature-tribune-reach-
nous-ne-pouvons-pas-attendre-plus-long-
temps-un-plan-dinterdiction-des

Pour poursuivre sur ce sujet nous vous 
convions à nous rencontrer lors de nos per-
manences dans le bureau de l’hôtel de ville 
de Versailles : les mardi et samedi sur ren-
dez-vous en nous envoyant un mail à :

versailles2020@le-reveil-democratique-et-solidaire.fr

LE RÉVEIL DÉMOCRATIQUE ET SOLIDAIRE
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Retrouver le sens du Bien Commun 
et réparer la démocratie

T rop nombreux sont les funestes 
exemples de l’entreprise de destruc-
tion de notre Nation entrepris par un 

président désormais coupé de la majorité 
du Peuple français. Au cours d’un 2e man-
dat ressemblant tristement au premier,  
le président de la République a fait à la fois 
le choix irrationnel d’aller contre le Peuple, 
mais aussi celui d’adopter la stratégie  
de l’épuisement, continuant au passage  
de monter les Français les uns contre les 
autres. Décisions toxiques, réformes et  
mesures inutiles, clivantes et destructrices 
se succèdent sans relâche.
Vous vous demandez quels articles enlever  
de votre caddie de courses pour pouvoir 
boucler plus ou moins sereinement votre 
mois ? Ou à quel déplacement vous allez  
renoncer faute de budget pour alimen-
ter votre véhicule ? Cela n’importe pas à  
la « macronie » pour qui la population  
n’est rien d’autre que la variable d’ajustement 
de ses propres lacunes et manquements.
Vous ne vous êtes pas encore remis du pas-

sage en force de l’injuste réforme des retraites 
qui saccagera le niveau de vie de millions 
de Français et vous n’en mesurez pas en-
core toutes les conséquences ? Qu’importe ! 
Comme si la perte de la bataille de l’opinion 
et celle de l’ordre public ne lui suffisaient  
pas, le gouvernement s’acharne à détruire 
tout ce qui fait notre Nation et notre culture.
Emmanuel Macron non satisfait de  
son œuvre de saccage social accélère aus-
si la déraisonnable dévastation de notre  
civilisation : Report et « saucissonnage » 
de la loi sur l’immigration, GPA, marchan-
disation de l’être humain sont à l’agenda  
de ce printemps. Pour couronner le tout, 
comble du cynisme, c’est la semaine  
de Pâques que le gouvernement a choisi 
de dévoiler ses intentions mortifères de 
législation sur l’euthanasie, acte suprême  
de barbarie au détriment de réels soins  
palliatifs convenablement prodigués.  
Avec la barbarie, on ne négocie pas. On la 
combat.
Chaque individu est plongé dans la plus 
grande des incertitudes. Les Français ne  
sont pas orphelins d’une gauche qui a choi-
si la violence physique, force des faibles, 

comme seule réponse à la violence sociale 
qui est imposée. Ils ne sont pas plus orphe-
lins d’une droite diluée en syndicat d’élus 
qui va de renoncements en renoncements. 
Les Français sont orphelins de dirigeants  
raisonnables, au service du Bien Commun, 
qui apportent une nécessaire stabilité et  
sécurité.
« Vous avez le droit d’aimer votre pays, vous  
avez le droit d’être fier d’être Français, vous avez  
le droit de le montrer et de le revendiquer »  
(Jordan Bardella – BFM Politique – 2 avril 
2023).
Alors n’hésitez plus ! À l’instar de nos conci-
toyens de toute provenance, chaque jour 
plus nombreux, rejoignez-nous ! Ensemble 
menons ce combat pour réparer notre dé-
mocratie.
Nous autres, élus du Rassemblement  
National, nous n’oublions pas que ce qui 
compte : c’est la France et les Français. Nous 
travaillons sans relâche avec cette boussole 
et sommes à votre disposition.

Anne Jacqmin 
Rassemblement pour Versailles

anne.jacqmin@versailles.fr
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